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SAINT-DIER D’AUVERGNE

 

Ce livre est publié dans la collection
Monographies des villes et villa-
ges de France, dirigée par M.-G.

Micberth, qui compte plus de 2 775 titres à
ce jour. « Bien avant le XIe siècle, écrit
A. Achard, Saint-Dier possédait une église
qui, ruinée à cette époque, disent les vieux
écrits, dut avoir connu autrefois la prospé-
rité. Il est permis de croire que la vallée à
l’extrémité de laquelle se trouve Saint-
Dier, fut même habitée dès l’époque celti-
que. L’emplacement actuel du bourg et la
plaine qui en dépend, étaient probablement
un marécage, au milieu de l’immense forêt
couvrant les montagnes du Livradois. Des
vestiges nombreux (autels de sacrifices,
menhirs, tumulus) qui existent entre les
villages du Best, La Ripodie, Lachamp,

prouvent l’existence, en cet endroit, d’un
village celtique assez important. Un autre
bourg gaulois existait également au-dessus
de Dourbias, au lieu dit le Point-du-Jour,
désigné aussi du nom de Baucenne, qui
était celui de l’ancien village celte.
D’ailleurs, les Romains occupèrent ensuite
la région, qui fut traversée par deux de leurs
grandes routes : celle du Forez, qui partait
de Clermont, traversait Billom (Vicaria
Billomi), se dirigeait ensuite par Neuville,
Sermentizon et Vollore vers la Loire. »

Les anciennes
coutumes, le bourg,

les villages

A. Tartière a écrit la première partie de cet ouvrage,
consacrée à la géographie physique et économique
de Saint-Dier d’Auvergne. Il étudie d’abord sa situa-
tion, avec les limites et  l’aspect général du territoire,
puis les communications et la nature du sol. Il réper-
torie la population, les causes et les conséquences de
la dépopulation, mais aussi les différentes sortes de
contrats les plus usités (les baux de fermage et de
métayage, le bail à métayage et à colonage, les
donations, les contrats de mariage, les sous-seings
privés et les procès). Il étudie le climat et le régime
des eaux ; puis la faune, avec la race bovine, la race
ovine et caprine, les autres animaux domestiques, les
carnassiers, le gibier, les reptiles et les poissons. Il
s’intéresse à la flore, avec les arbres et les plantes
herbacées et à la répartition des diverses cultures.
Viennent ensuite les pages consacrées à l’habitation,
aux mœurs, à la vie, à la nourriture, aux vêtements,
aux salaires, aux propriétés communales et aux in-
dustries. A. Achard a élaboré la seconde partie de
l’ouvrage, consacrée à l’histoire et l’archéologie. Après
les origines, il présente le prieuré (ses origines, le
couvent et les abbés commandataires), puis
Boissonnelle, le château, avec ses seigneurs, les
droits féodaux et le bailliage. Le chapitre suivant est
consacré à la paroisse, avec les desservants et les
impôts royaux. Puis c’est la commune, avec la pé-
riode révolutionnaire, la conscription, la garde natio-
nale, la police communale, les péages, les routes, les
sapeurs-pompiers, la société musicale, le cimetière,
les fontaines, le poids public, le bureau de bienfai-
sance, les écoles… Il décrit ensuite les anciennes
coutumes, le bourg, les villages et répertorie les
vieilles familles, les représentants du canton et de
la commune, les fonctionnaires et les décorés. Il
présente également des notices sur les commu-
nes environnantes : Ceilloux, Domaize, Estandeuil,
Saint-Flour, Saint-Jean-des-Ollières et Trézioux.

par A. Achard
et A. Tartière

Le site de Saint-Dier d’Auvergne a été
occupé dès l’époque romaine. Il cons-
tituait sans doute une étape sur la

route partant de Billom vers le sud. Au cœur
d’un bassin d’effondrement, la commune
est traversée par une petite rivière, le Miodet,
dont on peut admirer les gorges, en amont
et en aval. Le village fut longtemps agricole
et vit l’implantation d’une trentaine de
moulins sur les rives du Miodet, dont il ne
reste plus que celui de la famille Boudal,

tisserands à La Ripodie, construit en 1850.
La révolution industrielle a entraîné un
déplacement important de la population
vers Clermont-Ferrand. Saint-Dier d’Auver-
gne a conservé un patrimoine architectu-
ral reconnu. L’église romane a été cons-
truite au XIIe siècle et fortifiée au
XIVe siècle ; elle a été classée Monument
historique en 1908. Du prieuré, dépen-
dant, tout comme l’église, de l’abbaye de
La Chaise-Dieu, et établi sur un rocher
dominant le Miodet, il ne subsiste que des
vestiges, qui témoignent de fortifications
datant de la fin du XIVe siècle. Le château
des Martinanches a conservé tout son
charme. Édifié au XIe siècle, il a bénéfi-
cié d’aménagements aux XVe et XVIIIe

siècles. Sa situation au fond d’un val-
lon, dans un parc et cerné par des
douves, est tout à fait remarquable.

L’église romane a été
construite au XIIe siècle

et les communes environnantes

La commune de
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SAINT-DIER D’AUVERGNE

Les deux auteurs ont allié leurs connaissances pour proposer une monographie très complète
de Saint-Dier en Auvergne, abordant tous les aspects de la vie et de l’histoire de la commune.
A. Tartière donne, en particulier, des statistiques sur la population qui apportent des renseignements aussi

précis que pittoresques. Un recensement effectué en 1826 répartit les chefs de famille en fonction de leur activité ;
on apprend ainsi qu’il y avait, entre autres, 281 cultivateurs pour 8 aubergistes, cabaretiers ou cafetiers, 1 bourgeois
sans profession, 2 insensés et 55 hommes et femmes goitreux. Les causes et les conséquences de la dépopulation
font l’objet d’une analyse très personnelle de l’auteur. L’évolution des mœurs et des aspirations de chacun détermine
un changement dans les aspects les plus concrets de la vie, comme le mode d’alimentation, ou encore, la structure
des habitations, où l’hygiène et la recherche du confort prennent une place plus importante. A. Tartière y voit, aussi,
une explication à l’augmentation de la consommation d’alcool et à une tendance, pour les femmes, à subir l’influence
de la mode, qui lui paraît souvent de mauvais goût. Les conditions de travail changent également. L’évolution de
l’outillage – l’auteur nous explique cependant la méfiance des cultivateurs vis-à-vis de la charrue – a modifié aussi
les cultures, le blé et le froment détrônant le seigle. A. Achard, quant à lui, recrée l’atmosphère du couvent, décrivant
tour à tour l’architecture, les revenus et la vie quotidienne. Ses recherches pour inventorier toutes les charges et tous
les devoirs qui pesaient sur les paysans, en particulier, permettent une reconstitution précise de leurs conditions de
vie.  Son étude des familles est également une source d’informations précieuse, en particulier, grâce à la signification
étymologique de chacun des noms. L’auteur évoque « la pique », qui a longtemps fait la mauvaise réputation du
pays : « le dimanche se tenait le marché aux faux certificats. Pour une somme minime, le piqueur se procurait un
papier revêtu de signature et de sceaux ayant caractère officiel, et où il était représenté comme la victime des plus
tristes calamités, afin d’apitoyer les personnes généreuses ».
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Réédition du livre intitulé La commune de Saint-Dier d’Auvergne
et les communes environnantes, paru en 1901.


